
lê  dedMr A hm I t  e«MbiU <pM H  « M i 
M t  !• ré m à m à 'v a ê  forU prMiioD «a Ur;«s, 
M it  t m l t i H l »  M te .  L eapreioU 4o pooee 
était trteapfftftik* au c M  ér*it 4» ta et 
let mirqoee 4a •traagiilaUoo étaient éfalemeot 
parfl l ü i t J a iB i  «mt oa targa
allaot Toraia eé(4 cauelie.

U l  poum .«a iM «fc lo rta«»t aoHMÜon 
at uoe écttiM aaSâMlaoIeole «uMilait a la cc 
M imiraéitM ffM . VartMaae m  costeoail

Mlle CaNiw mafi|eaU oHtnairemrat Tcn 
•ept houicw éà aoir. La praticien croit ^ a  la 
rrtmo a été aerpélré ren minuit.

II a été tealameat ralavé uoa légère e9certa> 
tloB au coida at au gaoou droiU qui a é*  ̂pro- 
duito^par ta«ÉNitaacr lefltatlier, eclooloute 
évidaoce.

A Vuepeet awàeaire dee (ambei 4e la viclime, 
OD érut tc|$ 4'«boré qu'eiie arait élé i'< 
ü'uoc (cntaliTO de riol, maii uo ciaroen , 
attcniif peMM 4e eotaftater qire Iea taches dc 
boue <iui i > 9M|fiNMaat avateatété failet par 
Ifts chauaaurat de l’tiMMia a» momeot o4 il 
charchitU à eo«prianer lee effurU déeespéréi dc 
ia piurre femmo.

{ l**aauo*»«f«
M. Ufebvfe ^oUnuanl i>on initriiciion t^çni 

los <ié|>o«Uiaiu da oumbreua témoioi aur l'au
teur prÿsuaé eet horrible crime.
! U'apri*a ka reiieeifQemeâU qtie ooataront 
rccuciHia, la jmttea euit uoe pitte eérieufe. Eo 
cffot, ooofomérqfté,’ dte{iuie plusieurs joun, )a 
pri'tence, à Çae‘*ti^» ‘d'un individu aux aiUires 
fu»eclaa. . .

Cet homaw, fr i M  travaille Jaioata, et qu! 
n'a aucnn donidla, a été > tu erraot «u i eovi- 
roDi (la la Miaao du crime.

11 a sublteiMUt disparu de la région deptiTs le 
Jour du crime. On le croil réfugié ea Belgique.

Nous né psaiéaa, pour la moment, afia da ne 
pas tntrarai' l ' ^ a a  de la justiee, doooer de 
olm amplea 4ralls ear eet homme dotit le si- 
|nslemcol a Ué itocé daas toutas les dirac-

Soa arftHattaa a*a<t |iu9 qn'une question 
d'h?um»

L Ce crtme a.produH une profonde Impression 
lerrauT daaa toula La rcgioa ct a ranouvelc 

rénwüa» c M M M te  ^  le crûaa d'Oude- 
teekt o fo ü p M fa É .

Chronique Locale 
R O U B A I X

t W i s l i q m  m u t t f r »  0O »r h  m o i i  d»  
, f t u r i i r  1 t $ 7

Pcu4aot le caurt du mois dernier, l'élat-cirii 
t  cnrcftsUé M  aaiaaaocaa deofaoU vlranls
La nombre m s  décès a été de. mort-néa nos 
a^ropri^ 4a M  ;  la acuBbra dea morts-aia i 
été de I I .

l ia é lé a é td ^  IM  «artagM ei pronaaaél
Atorces.

Les^H oaÉpaiiM oomprenneal S49a&fhnU
légitimes ol SS IHégtUoMM.

Pans les I I  morta nés, i! t  a en 6 enfaota lé 
cftimes cl 8 illé^'imea.

Lot ééakaaat éU foarnis: 4 par U fièvre 
tvphoéde ; S par ta eaqucluefae ; 4 par la diphté
rie : SO par ta pMiale pu^ooaira ; 5 par la mé- 
■torité tubercoieuM; 1 par la tuberculose; 9 
par Icaxancfca at autres tumeurs ; ft, par la 
m é n in ^  alioale; ( I  par las cnngeatioa et M- 
BDorraffie céréfcale; t  par le rawohesemeat 
<^éhraé'. 4 . par lai auladiei arganiqæs du 
cctir; 11 broochila a ^ e ;  14 bronchite curoni- 
aue ; lf» pneunooie. îl» diarrhée.

Leü maladifs cItQKriformes ont fourni 3 d^
 ̂nuul taWritpaite ; 8 la débilité cong^ai- 

uOc; ir>4a séaàlté ; 3 ^ o t  morts par auici 
pardiirCreoles autres morlt vlolenlei; 4t déiès
iirovicowat dataMsoa^aon délenninèoa.

L'̂  tn>'i“*. *• la rougeole, la icarla-
!iao. le^huiéni aiioU<lu& fourni aucun

44céaM divisent ainsi selon l'ige des 
àkeMi-i : 61̂  laés de moins de 4 an ; 36, de 1 à 
r, ans ; 49, M k  19 ant ; 18, de SO k S9 ans ; 
34, <ie ; .«a aa^cssua de 60 ana.

Le-plus araad chilTrc de mirlatile nous c»t 
fonmi par>H fialtlards, 63, et le plus petil par 
tes jciiuea jaa«  Hl à 49 ans.

8 tU:S Aeafiiataquisonlmorls pendant le 
fb'- )< uc férrlM, 17 cnt étC* tnés par la dlarrUce

H é u n i o n  r é p u b l i c a i n e

N „ q u e  nous Tarions annoncé, hier à sli 
i;<turi.‘i,  a eu Uau à  l eslt minet du Bar du télc> 
1 . 10, rae Neuve, la réunion privée du noti- 
t.-au gr^uM paHtiqi*e «a (unuatMa : •  La l'é-
ü.'ralion

«C.'MKOUp
du

U  réunioa.présidée parM. Coupes, a 
l.u'e qu'à haM kaaraa ei demie.

A»rèf plusiiaN -éabanges do vues tfà a < 
e reaatffar laa lieas des sociétaires, r

SiSSlL'
"  C h M i  WM|a « I U  u U « amr. d « n  M l-

L>m  * •  <«■ Mrt k i«cbw du Uh<- 
MO .  w li j l  t n i t  teU,« le r«i M T  

‘ r« faU «U itau îi.
•M  >bM*ee, lg ho .'mI u m a n l-  

4U« u  D ue pUoè rrte du potte êt tout * été 
brillé. L M ^ t t a  tM t éraluét è 4M tnaet. II 
f  > 1— r iM » ^  la U lim a t. U  Haf* 4é- 
bn ll, d'uae n l n r  ie  IW  fruce, a’eet p u  ee- 
eor*.

I v r ■ et tapage noeturna 
m eieati de aentoe me dn Ckein<> de Fer. 
errété, umedi eoih fera huit hentee, ua 
imé Heari Uhèefuiére, ««é de <3 aea,

-JT, demeuniat rae de Dénia, coar d __
luia, l t ,  qui éUit ifre «t feiaalt du U p u * »  
fcce de i'eeUrainct de la Clé d Or.

L'irrogne a été écroué au dépAI.

Iv r e s s e  e t  v b g a b o n d a g e

L’agent Del cour, de paiaage me dca Longnea- 
Uaiee, a arrété, aamedi aprie-midi, nra une 
keurc et demie, poor irteeae et nsalioadage, 
DO nomm^ Piarre Lannoy, tgé de 4$ ana, jour
nalier, sana douiiciie &xe.

S a is ie  d e  p o is s o n s

M. dcorto allm.DUIrt i  s

l ’M tT f te  m m iç » !  é m  m m  tft / '4m -  

é ê m k
éLoat eoavHt, War ap^èannldi. à TAea- 

dénle de niasiq>«e, aour le premier exardee 
muaica) da 1W7.

ComoM ii laitail a'f atteadr», ooa afioaace 
eeasMéraUaee aresaait daas ta salle d*oudiUoa 
et. biea avaat iW ertore, U était difleUa 4> 
trouver ta miiiaérr atace.

L’exereiee mosieal d'Mar. a fonml la preuve 
coavalaeaatc foe taa éiodai /  aoat aa progrèa 
coDitanli.

La compoailioa du programme que oooi 
avooa publié» aoua avait déjà doaaé uae Idée 
du caraetére aérieax qui eat imprimé à oaa 

- progrétodes. taus let auméroa de

A ppis le ia ieriière iearèl«
Dans notre édtUoa de jeadl dernier, cn par

lant des dégftts occasionnés par ta lemi^le. 
ooua avons signalé l'écroulemeat d'une paa- 
aareile au peigaase Vinchon, rue Marquisat.

A propos d» «et ineident. va brait assci mal
veillant a'atl répandu en ville, bruit qui caute le 
plus grato pr^udkc ft un honorable entrepre
neur.

Üai
cotemeot delà ii^i 
cbon /ait coQitruirc 4 ’imensca magasins aelon 
lesjstème Hennebiqoe.

“ - ce «odo de conilructioo con- 
r let travées en Fer, les piliers 

etcolMnea en fonte aétal, ias voûlea en ma- 
(oonerie par une composilion da béton aroté 
de liges de fer, ke tonl furaant une nussc com
pacta rétisUote, fa l'abri du feu al d’un prix do 
revient inférieur fa celui daa conatrucUons ordi
naires.

Cea travautsoal faitsparH.Geoi^esGahorel,
li esicoaceaaiuaaatfc à Boubaix <iu<Ut tM> 

tém f.
Le bàtimenl en qoetiioa arrivé à  hauteur, 

bien qu'encore tout ajouré était couvert par une 
loarde c h o t u l i  aa M 3.

Au plus lert de la (enpéle de mardi dernier, 
le vent s'agoaffraat daas la charpente l'a démo- 
liaetaita^iaalaoibanl aexerc^nae traotiea 
oMIque snr certains piliers an bétaa, lesquels 
ont dû eéder, occasieanant une ^eite très mi- 
aiitte ft reatrepreaeor.

La maaaepesante de ta (oitare en boli, venant 
a’abatlre 4ourdemeat sur tas voûtas STStèoe 
Reanehiqae, cellet<l ont fésisté comme a 
résisté, 4 ce coup da béiier considérable, tout 
l'eaaemble dt la coaatruclion, affirmant ainti la

étaieat puiaéa dana le plus pur ciataique et daaa 
les maîtres dc Tart.

H. OarTauz-Wetael, président de ta CommU- 
lioo de ootre acadéaita, hoaoralt calte séanoe 
de sa nréaaoce ; il avait ft sas eélét ; M. Thaune, 
consul de Belgiqae, MM. Ducoulombier et Loii- 
dan. eoaaeitters inuaietpaux at plasieurs mem
bres delà Commisaion.

Cet c^ercice mutical a'asl ODverl par l'exécu
tion par Moïse Penumont, éléve do M. Monta-

Sue, d'un« fantaisio sur ia T y r e l ie n m , da C. 
arie, qu'il a rendu avec une délicate atteation 

des nuantci cl une justesso presque irrépro
chable.

Cet élève prontat beaucoup et arrivera certai
nement à d'exceHents résultats.

Nous en lirons autaat du jeune Georget 
Mager, la filt du ajmpalhique professeur de ta 
cluse de pittoas, qui a interprété sur son vio
lon avcc uoe sûreU d'archst et ua dextérité de 
doigté qui font Mnneur ft son profètaeor. N. 
Alfred Bail!/, Soûcenir dê Betlmi, de A«iot, 
IO» exécution a été chaleureusement applaudie 
et c’ctait juslice.

Mli« Adèle Descamps, du court de M. Lam
bert, possède une voix bien timbrée, mais un 

I criarde dans le registre étavé ; rexerciee 
fera disparaitre ce petit défaut, ear elle pos

sède une bonae méthode. Nout ta féliciToas 
néanmoins, car dans l'hir i ’Ariodani de Mébdl, 
cila a fait preure de bonnes qualités el do aea- 
nbles progrès depuis Tannée aernière.

.......... 1 erïïoury.MM. Gruard

s plus ou moins biea ia- 
i feffoadroiaeat total de

WW.

ont

___________ I 4e ta Chambre dea dàputé*,
sur la ailu-itloa aoarmata que crée aux ouvriers 
Uabitaat Uoubaix ta veoue hebdomadaire des 
(ravaillenr* etnagara, lesquels, arrivaat chaque 
(undi a m  taura prefiaions de la sematoe re
partent lout tes samedis avec un gain Impor- 
not, sons supporter aucune dea charges muni-

?a^i^n ioa i^eat aaasi oeeapée da ta qaeation 
4<» Taneiea ealW«e. Plusieurs résolotiooa oal 
;lé priaes ft at t u ^  et des démarchea laeessti

moins biea
itionnées ekl 

la consüruâlioa.
Noosaveot voalu aoas rendre 

noua-mème dc la valeur du racoatâr êt nous 
avons constaté que, eaolrairemenl ft ce que peut 
affirmer la malveiliaacé,la construCUon Henné* 
bique i'était comportée de façon ft doaner lea 
plus sérieuses garanties pî)ur revenir.

Dans Tintèneur du peignage.noiis avons eu la 
bonne fortune de reacontrer M. Grollo. tagé- 
nieur delà nmison Vkichon.

Comme nous lui demandions aon avis, tans 
héritar U a répoadu :

« La eenttruetion fkite pnr N. Tteorgea Cahe- 
rel. selon le sjsl^me llennebiquo eal la- cona- 
Iruction da l'avooir. Toute RBlre CQQilniclion, 
placée dans les mêmes comlitions se aérait tolfi- 
lomeot effondrée, et ici nous n'avons ime quel
ques pillera oon souleaus qui onl touïïerl par 
le contre-coup de Teflfoodrement do U toiture 
qiil n’a rie» à voir avec le »jstèine Hennehiaue.»

Cett bieo le cat de dire que le sjrstèma Ucn- 
ncbique estiortl victerioux dc répreuva que lui 
a fnil subir la tempête, hésermais on esl Axé, 
cette méthode de conatructioa n'est plut fa dis 
cuter.

C’est Voptnlon dc prlnrtpal Intéressé, M. Vin
chon qui, lelefwkmaindiita ^cmpae.apr^5li‘èlre 
rendu compte de la rèaittaRce de la cons
truction Genrg^« fl^hercl, commandait qne 
certains IravatA qui ne ilcvaieot pas être faits 
selon ce système, soient faits en béton arinC; 
c'est-fa'dire selon la trouvaille Hennebique.

Cr>mroe nos lectcurs pourront facilement s'en 
rendre compte, il y a loin dos- bruits inalveil 
Ifints affirmant que la construction élait démo
lie, ft la réalité qui nou^ mootre le Rvsti>rae 
Hennebique ayant résisté Tictorienwment —  
assauis dc la tcmpi te.

Dans l'intérêt genéni.oous a» ■'n- ' ’t i ài 
blir ia vérité. _ _ _

F o u r r i ô r a  à  c h ie n s
Dtr.-, la joaraés de »amcdi. q«in»^ .'liiçn« m'
lis <tn fonrriùro et ciuii ronlra«;nUoût or.t ét.- faites 

pour Iti’ â 'acloa do cea aatu^^.

M o n u s  fa i ts
rt a ûlé fait ti la ctiai^c da aommâ Ha 

-e- de 44 an ,̂ coavrfiur. ikmeaftDt t— 
d'Alg«r. CMT Bagot. poor aroir attri» bq rhita

, eal jM é avec beaa- 
i  pour S eoraeU, 4e 
i avae beaucoap 4e ftai

lea différeaee aoaocet de ee morceau. Tout oot 
ilineatt aux élévet e( ea particulier ao 44- 

. _ professeur M. Mager.
Ua numéro qui a fait graod plaisir ft toate 

l'aatittaace a élé ta trio par Mllet Lemaa, 0. 
Fourneau et A. Marsaet, ̂ e t  4e Mme Laai- 
bert, qui oet iolerprélé avee ftme el aeaUmeat 
une délicieuse cbaaaon intitulée : Le» treù 
betie» tkmoi$tlU». De vigoureux applaudiase- 
meots ont salué ta fin de ce morceau, très go4té 
par le public qui Ta redemandé, mais le pro- 
gramiae étant char^, U a faUa paaser è ua 
autre aaméro.

Pour aotre part, ootta le Tegreltons sioeère- 
ment,car peaaaat qnelques instaota, nous avoas 
élé tenus sous le cbarme par lea voix fraîches 

ctaires de ees ieaaei élèvea.
La classe de M. MonUgne, direcleur, a pré

senté cetta aonée daq élèves, tur lesquels il est 
permis de fonder de légitimes espéraaces et qui 
serool d'excelieolet recriiea pour notre harmo- 
oie niuniciralo. lia ont rendu, ft ta satiifaction 
de tout, ^oueentr de Vartêvie, de Zikoff. qui 
émaille de térieitses difficultés, mais aisément 
sornaontées par lea exécutante, ft qui nous adres- 

los tous oos éloges.
Nous avons ensuite enUndu deux élèves du 

.jursde piano dirigé par Mme Pelcbambre : 
Mlles Iulie Roussel et Jeanno Dernuyn, <̂ ui sont 
toutes deux cn possasion d'ua bon mécanisme el 
ont rendu d une façon parfaite : Noritégienite, 
de Grieg. fea r le Hall dt» rot, de Montagne, 
elles oia tail preuve d’une élude aérieuse et ;

') A u t o r U a t i o iM  d e  b â t i r
Ont obUU ranteriialiiin é. Ulir : MM.Ua 

wi«ai. raa 8», n ir tM  # . Iroi» r«» No»;-
tooi Bijard a t ^ .  n e  da U h o t  t » .  trow nui- 
•JM rnol Jn Coi rrantat, et do Valmj ; B. U- 
comte. r«. VaaWa na. aaauon ra. Vaab» ; P. 
KoitiM'. ra. dê*îa.iao IC. • • •  iMitM rm d H.m. 
•q . au ina tw  »artl«il« ; DaUnlM 
r î .  OubeatM St. o *> " « • '« * •  »  i
W il»M ct Oa. m  fM j  t a ^ «

în .  Æ S S f w è h  ■uiiiau'rM Carp.a». 
LacmcM. >aaliw ii OaaMla ié. deu  auiaçw.
honlciard do Strartent» M rao Caadorcct i A. 11 -I 

,  M o ^  IM, aa ^a r  r »  4 *  roniai TbMn.
tt U Koeae-aaCUan U, tw a n i c taH iiii»  
a . h  t a a  anC kéK i i k  Maa;. ina d . Lan- 
4«.. oaa «aliaa ••• de LMao; ; ol M m  S..- 
. tmnt^rard Â  lh OapeUc, à Croéx, qoalro

U n  n o y é

_____  Dnaaaeaay,
_  Haae-eewtaatl» neefcaaioadahnad 
M a été iweaaa l— éMaliaiant par aoa Mre. 

te  c o y  a l penall aaeaae traae de tleleaee
«t a aT^it «IfMM* ^  fae lfon  heore* daae

HÜ'lc d«i«B jM g| liére  I  feK I »  eoaatala- 
(io aa lé| M I..% ï*K taaé M tn a iif* rM  k la 
■ a e rp e 4 a («N *a âa .U aw t( a* paiei M n  
«ttriluM «K dü«.

Ur

M a l a d l e a t  d o  l f t  p c f i n
Dartree, Uiccres, Ecaéraes, Vicea du seng aont 

gui'ria ea ppn de temi>s par le traHMnent IM- 
p a r a t i r  H n lc a i t a  on Docteur 4 a o l« m a , 
remède egréabic k prendre, ae faliguaet pas 
l’eatomac et moiaa coilleux que toua Ica autrea. 
Voir ani élaiagca delà ipham iM etc 
T m r  la description de toutea lee tnitlailin 
cuérics par ce troitcnient K'pulé. — Pnitr toua 
FenseiinemenK, a’adrcaecr PHAIUIACIË COV-

HLIH, noutail.

L C  R O I  D E S  C A F É S
fl m A D A U U S

Qualiti élira — Méiaage epécinl

C h o m lM k r t  •  D n m o n t

R O U B A I X

VILLE DE HOt’B.U.V 

Conditioa faU l^n e  im  matUrea tsztU*.

Moiivtmtm itl Irr na tf iwim
NoUébtc do roUi

...................................... W

t S J ' K r . ' : : ; :  ’ f
LaiOSJ kltMVSCS . a a a
CotOQ' • • • • • • •  î*®®

rcpM, essaya le* PltiieeSuSa ïi 

•ottlftt** \

Un e«r en détr«M*
^ mm tpafti ail4i, te ew « 7 , aeaaaft 4 i Roa- 
kaix, patialt rae 4a ta Gare, loragu’ft ta bayieor 
4e tarne4e taOIaae aa ploab 4e commoaiea- 
tion fut foadu par le coaraat 

La vekure a ^  rea io r^e  par ao aaire ear, 
tt  ta terrlce iaterronpa duraat ua quart 
tfbeura.

Aeoident do voitura
Avaal-Mer scir, let cbevaux allelét I  vae 

voilure ippàrtanaot ft M. Edouard Six, rae 
du CbAtaau, et daat taquelta te trouvait Mme 
Six, se aont emportée u n t  la dile rue. Ils te 
jetèrent d’abord aor ua camion ft M. Laboatse, 

reprireat kur coarse folle. lb  fureat heu-

Sixe

lfta«a*ttax« »  Muniom 4e» <fraie<raf<«
chr^tiem. — Hier soir« ft sept heurea al demie, 
tas démocrates chrétieat oot taou uae réuaioa 
ft Testamin^t de TAacieone Mairie.
/Ceat persooaea environ y asoieUtent. La 

rennloa a élé fbil moavementée malt a ’a, ea 
réalité, préseaté que peu d'intérêt

^ . MM. Ooeucbe. Dumoulin et Agaette. 
Les oris de «A bas ta calottel Vive Taaardûe t 
A bas ia crapule! » etc., ont retenti.

M. Queuche prend d'abord ta paroU: Natu
rellement, il btame ta conduite des admialstra- 
leurs du Bureaa de bieafkiaaaee %tak refuaeal 

du pala m aux  enfanta det écoles 
itque M. Vincent et un conseiller 

municipal ét^ent d'avis de maintenir let sœurat 
Pourquoi, demaade-l-ll. oe sont-ils p u  d’avia 
de maintanir lea fréret?

a et Agaeaee prennent entuite la 
tous une forme différenta ta

réfutar cer ataitenee pnitque août Tavoas fait 
" "  ft malntat reprîtes.

vkd orateur moale enMiita ft ta tribune, soa 
discourt, déeeutu, amène de fréquealet Inter- 
ruptioaa et ta téance eat levée daaa ta plut 
grand désordre.

Tntta joaraée pour tat démocratet chréttaael

certaines connaisaancea approfMdiea daas l'art 
musical.

La FantaMe »nr OWro*. poiïr violoa et »*o- 
lonceHe d« Wéber, par MM. Gutkind el Bac-

Î[uart; a virement impressionné ta public par la 
açon rraiment artinliquedont ce morceau «

rendu.
Ces élèves sont deux virtuoaes d'avenir.
N<>us ne pouvons que les oncourager fa persé

vérer dans la voie qu'ils sc sont trscée et leurs 
professeurs peuvent être fierj dc leurs brillants 
résultats.

Pow la premicre fois, il noup a été donné 
d'entendre ft l’académie, «me c&ccation pour 
basson.
Nous en avons été IKs heureux, car celle four- 

hier soir par M. A. Bcsoubrle, profeueur 
ri cours, créé depuis peu, nous a dunnc toute 

satisfactioa. H. Desoubrie possède toates les 
qualités rcquikcs pour f9rmer de sérieux et so
lides sujt;U et w>o interprétation <lu HnitJo 
Hoifyroit, de Wéber, uoua cn a fourni 
plement la preuve.

Cvl exercice ra(uic.il qui laissera chcz tous 
:'jx qui y ont assisté le nliis agréable souveuir 
: terminait par 

doütlasset dc d  .
Top̂ 'ra MirciUe ct par l'orcliestre,composé des 
irofcsseurs cl eicros, dc ta Marche triomphale 
le I.. Moulagne.

Le premier o'a paa élé le numéro lo moins 
goûté du programme et le second a été magis- 
Iralemeol enlevé.

terminant, uous adressonf toules nos fé
licitation» au dévuué directeur, M. Louis Mon* 
lagne, ainsi qu'aux zéléa professetir* qui ont 
attesté, dimanche soir, [»ar icur^ élôes, leur 
talent et leur expérience,

Mandolinlst38 Tourquennois 
C'cit lo diroaacbe t l mars, k 4 b««re* ][S J« foir. 

dan« la salta dsa (»m .place LaT«‘rri«rs qa aors lica 
Io frrmd eoacort d«< lUodotiaistcs towqncnaot».

Ln •ociété s'eat assurée poar cettc fétel'j conconrs 
d'artisUs dutiagaés } noas *ojon». oa ellot, fiïmrer 
«u nptj r̂ammn : lime Siaione d'Aroaail. rr.nl.-itHc'.

pvisda coa»«rvatoir« da rari« ; U. Wcingaort- 
oer. le <rél«bre rioloBitte qu’oa a d^k • •  l'oceaMon 
d‘ai>pla«dir a Tourcoins et qao loa amaU’urs ao 
masnwMl pas d'aUer «pplandir à noama : M. 
PocoBory, baryton du théâtre Ijriqoe. dont les cri- 

' • - traod clofo ; natro ami
.. . ____ . woiiQc aecoMinijaa-
Uar. M. Taal i^opa;.

1a progranuna sera trèn allra r̂aal par U val«ar 
la varicté des œarns qui »oroat prodaites. ao«» 

-jToan qa'oa y exéeutera u c  opéretto ekarauato : 
U» d’aMfrejM, qai cMaporto coame at
traction aoavelta poar 1e paUic. d«ai doMot aa- 
ciaanet: lia »eaaot enr ta mimqM da célèbre ne- 
•Mt d« BeoUovo» ot aoe gavotla.Noi mandoltaiatas prodoiroat qaatra na«vcr.ux 
■lo'coaax. Orftce aa tèta «t ft rentrais de aon prCsi- 
doot.la tociété a'astcomplétosaent transforaaée ; clh 
eompread maintenant 95 néc«taato .. aun4oliee<, 
maa-Met, (raitare». rvtham. ban^oi, pkotoe. «pi- 
nrtttĉ ... M  na nof. taaa las iaalmmauU doot co 
coApoeeai lat arcliselraa de ee paara.

t;o«t done aana véritaUo fêta artiitiqua fnr> now 
convia la phalange tanrqaenaoisa ; auf douto qa'il 

aara fo^a a bTliaile it» (Mas to t l  m tt.
Nous donneraea le prograamio détaUld do ea con

csrt. #om qnelqncft jenrs. • ^

I t y s t i r i w s »  d t tp t r iH e n  t r m »  J e u n e  fl//* 

De hrane 0(iTr*era yal kakHeat h  ruo dea 
Maralokera au Poat-Hoaaau, lee époui Higcant 
aoat actælleiMal rto i(M  d au  a* , nertcile 
inquiFlude.

lb  oat ciaq eafaaU deat nae Jeaa. «lie da 
l ï  aaa Id . Pelaijrre, ^  IrafaiUait camatc btr 
claaae t  U rakrique TiWefUea.

Or, oeUe teuae SUe a ouilU lt  hkrfafue le 
wkkl'licure ordiaake, Ü t a do eek »  
bonna qnlauiao de Jeura, et depuU oa ae I 
ahia renie.

Deecooipasaeate fatawre dlaeaUn’cie cU 
a tte ad a ik ltM te  d* MUWaaeaÉeat far

« . o u .
dri!klM, t n S T ü m k t .  EUe «tiit rétae d'un

L s I X ^ B S
C on férenca snr l a  C rète

A LA 8001ÉT* DB OÉOORAPHni
La SociéU de <j4ofrapbta. fldèta ft sea tradi

tions d'actualité, aeua a donné diiaaache uae 
latéressanta coaféraace sur ta Crftta.

M. Ardailtaa, aaetaa élève ft Téeota 4’AtUaea. 
allié ft uoe haaorabta famiUe 4'Alhènae était 
déaigné plut que teut autra pour aoat parler 
avec lout soa ccear de ce vailtaat paya, doal 
l'histoire aoas rappelle ft quelqaet aaaéet de 
distance celta de aoe provinea forralaet injut- 
tament spolitaa.

Aorès avoir rappelé ta marche des événementa 
I Orient, événementa myatarieux cachée par-

. îlietncment M r let vo.....................................
distiagué profeaaeur év 
fait par lui cn Crète oû . . 
hospitalier de eca habitanta.

« l/lle de Crèta eat ta fermoir 4e ea eeUtar dc 
perles qui joiat ta Grèce ft TAtie. »

D'uue éteadue trte rtOreiale, voUaaal avee 
Atbéne, la Crftta ett avaal tout uat tarre grec
que. par sa physionomie de terroir. Monta'* 
gneusc. aveo tes cimes dénudées, sea maanfs et 
ses plateaux taccessirt le payt Crétota ofire de 
targes ptalaet cacatlréea, formant eomme de« 
dtadellea naturelles. La fertilité ett intenûve 
dans la région’ et grftce a dtt bi4aee benreuae- 
men*. veaues M  ta cùta, T4lé a’offi 
riodes brùiaatea qui dessèchent ta .. .

Avec sa dùuMe populatioa de musulmaas et 
de grecs, les premiert formant une proportioa 
très minime, la Créta te préoccupe moint det 
origines de ses natioaaux que 4a leara religiont. 
Etes-vous cbrétien ou musulman touta ta ques
tion est U. et en temps dc paix les dbamions 
se prolongent entre les adeptes des différentes 
religions 

Ap 
par 1
ottomane tout parii€uli^relnent odieuae, 
révolte de la Grèce ea IK ^ , les fluctuation* de 
{if>uvern<*raent de ta Crète, tour ft tour égyp
tienne ct ottomane, Teloouent conférencier 
arrive aux événementa actuels.

Lot griefs des crétota en 4893 ôtaient

taal prUel-
pnata.A c4t* 4t eot 4«o» p^ttaoret.ü y a TAita- 
magae saasiatarét dèreet, tauf ta 4ètir très vif 
4a M rappn«*er 4e ta ÜMtta et lat préeéioata 
Ataaeieaa-Lomtaa, vtalattM4udioH; M v a  
austi TAutriche qui ne aérait pas i l ü é t  d 'o W  
nir aa ajpraa4ltiemeat, il y a tafta ta Fraaee 
^  suit la Ruttta tant ae 4outar qu'elle porte 
tart ft eta iatéréta.

U  Grèce a ta 4rolt poar elta. Lee Créteb aeart 
Greca comme tat aleaetana lom iat aoat fraa- 
çds. II n'est pat uae seuie famille greeqœ qni 
n'ait toulbrt dtt cruautéa Uirauet. Commaat 
vonles voos que eee gesM-lft oubneat iet peadai- 
soaa de taurt aneétrea et tat ineeadiet. Il a'eel 
a m ^  daas Tftæ grecque ua tréeor 4e haiae 
coalre ta Turc.

Et vous voaleique tat Grecs oublieat ee < 
ont seuffert et paaaent Tépoage sur ta aatsi 
roi de Grèce au mois de novembre dera 
déetaré ft ta France que sll te produltail ea 
Crftie des troubtaa comme ea Améata ta Grèee 

terait toa ép ^  daas ta bataace. Queltat 
.. concluaionsft (irerf
On oublie qu'en quelques annéet TIntégrité 

da l'empire ottoman i  élé violée al oo eat naal 
venu de s’autoriser de ce principe. On nous parie 
de réformes de Tempire ottoman. C'eat impoa
sible et contraire au Çoran. Jamais fe Ture a ’ae- 
ceptera det réforaaes earopéeaaet. Oe plot aa a 
promis Taatooomie de la Crèta.

Cetta autonomta est une mauvaiae pUisante- 
rie qui ne contantara ni ta Crèta ai ta Grèce. 
Contre ceUe autonomta il y t  ua graa arga* 
ment. Si Ton accorda Tautonomta aux Crélois 
eat<e qae toua taa iodlgèaas dea Balkans ae 
voal p u  la demander égalaatent.

L’autonomie est uaa meanre irandtair# ei 
inutile. Pouvons-nous, oous Français, justifier 
notre conduita cn Orieat.

Non-seulement nous perdons Tao^tié d’un peu
ple ami, français par sa civlliaatloa,aMta eacore 
nous perdons Tecapire det ftmes que ta Fmnce 
exerçait en Orieat, comme le diaail le t  juin 
1 8 ^  ft 1a tribune de ta Chambre» un de noe 
minitlret. II eti hors de doate qae cet parotat 
sont ta vérita éloquente.

Que diront toas tat peoplet d'Orieat, toat 
eaai qui touffraai loraqa ils noos verront prea* 
dre le parti du plua fort. Ce tera un désfcoaaeari  parti du phiat 

aeæqae d’awi 
e eoatre le plua hiUe.

N'arona-nnoa aaa aoua mimea nofre CrCte. 
En abandoaaatt le peuple Oÿtoia rt en le 
bombardant noue n’aroae plu. le droit de aoua 
plaindre de U force.

Au aom de aaa tnditioaa bietorifaea noaa 
foaliona réclamer k l'Europa nos profiaeee 
perdues. Nous oe le pouvona phie.

Cette coaduiU ae aooa grandira Ma. Cb Itat 
que Praoftie aoua ae peuvaaa aotneair qu’uae 
potlUque: le fote libre deapepûlaUottt erétoiaee.

Cette tibraaU aÉassalssa aaelbteaa toaaam
d’applaudisaemeaU, et M. Tea liewle ae faiaaat 
rinterprétc de toua remercie éioqufmment 
l’émlaeat coaféreader. '

Fo  vu* d* la tr ié  ptochtino E ip a iltion  
de i Noureaatéa d é té , trau fonn tllO D  
eooipMta d-s m a fiu ia t «t (srand igvm eat 
d« l t  plaiwrt < n  rayona, aax O alariaa 
U U o iM S , 45,47 ,4*, m e N t t io lt l t ,  UUe.

5 7 M m i i t f  d *  S ù o e t t  •  60  Rteom pents i

•“̂ ' ‘ R i C Q L È S
l e A L C O O L  DE M tltT K Ê

w, do tèlc et co i^ . GripiH

To^crra ar bas &e*r
Éiiger le nom 9K  w  Ica a»aan« 1

Sernces ft Uére : Gataritt lillctaelk

g tü itê m s M  4$s f p i c i ê ^  et Çoneirts

Orand^Tkèfttre de Boubaix ( ‘*>irBureau < b. lit. rideaa Sti.>-JeQji 11 mars, eoiréo 
de gala. — Q«.>taro de ta taiaoa ltriq«o.» Aa bôné- 
ftee de Mms Kériva. M, Carroal. H. Uaas et do
Mosficar» et bafact des chœurŝ

P A T R I E
Orand opt-ra ea ciaq aete et ait Ubleani.—Po;’-uo 

do VictnricB iiardoo et 
E. Î aladUtie.

Chorars et ordMatre couplet sona ta diroction de 
M. de la Pacate. bxtrcc  ̂dc rarow ri(onn»atumoat 
Kaspfndue^

l^ s  dea ptacei ordiaalrii, — Bareau de tocatkin 
ponr toale* le» ptacci cbc» M- Jabc Hertojb —  ■*' 
la Oare.

massacres des Arminiens qui affolent cette 
(Ktpulatioa. Knfln. les Crélois espérant que l'An
gleterre viendrait ft leur secours et nos monta- 
tnards descendirent de leurs moniagaes. La 
tu.*quie. anx réclamations des Crélois ré^ndit 
inr des Qns de non recevoir et envoya dea trou
pes ut des chéfs. L'assemblée déliUranta des 
Cretois fut également annihilée. Enfin, au mo
mant la^me od les Cretois confiants quand 
m>̂ nic dans scs pramesaes toujours renaissantes 
(k-s Turcs. s’apprtUienI ft regagner taurs mon
tagnes. iU fureni sans cesat luircelés par les pro
vocations de leurs adrersairen.

M. Ard&illon fait alora un Ingubrc et plttorea- 
que tableau des atrociléa com«mses, il raoatre ft 
la data du t  février les Crélois exposés ct li
vrés ft toutes tas violences, l'intcrveatioa de 
i'Eurr.po et l'uUimatum des puisuaccs.

• C'cst donc demain 8 mars dit-il que te ter- 
luinc l'ulUmotum. Comment comprendre la con
duite de ITurope ft l'égard de la Crcte? Il faut 
pour cela se rappeler cn 1830 l’intervention des 
truis puissances : Angleterre, Franco ci Russie 
dansles affaires d'Onent.

I.l» bataille de Navarin bronilla la Turmie et 
la Kui^sic.Alors rhangementftvue : TAaglcterre 
qui at.iit promis l'émaacipatioa compléta ft ta 
«irvce cvoiua el oo sigaitta ft ce payt qu'il serail 
indépendant mais que Ica Itas de Samos et de 
Crète seraient régies par le traité,do Londres.

Toutefois TEurope ae rendait portaltameat 
compte de Tiaiustiee eommise. On peot doae 
•lire qne ta ûtaalion actoelle esl le résultat de 
la fMrberie de l'Angleterre ei de ta llossio 
1830.

L’autonomie qu'on avait promise aax CrMoU 
en IKV» ne leur sera accordco que daot quel
ques joitra.*

Kn 4ti(j4, ce soot les llusses qtii poussent les 
Cretois ft llnsiirrection. La Ruttie voûtait ft tout 
prix l'annexion de ta <>ète ft ta Grèce, paree 
que e'était affaiblir la Turquie. Autti, sor ~ 
point, les dcctaralioat du ministro dea affai 
hms^rcs russ^ sonl d une acUeté parfaite. Les 
Angtata ne vt>ulaicnt pas, eux, cn rcva&cho, 
aftaiblir la Porte ottomane.

La Fraaee, elle, n'hésita pas ft proclamer lé 
oa droil des Crélolt el te décida ju+te ft fava- 

.iser Tanaexion de ta Crète ft 1a Grtice. Malheu- 
reatemcat, vers 4W>7, les aftircs du Danemarek 
arrivaal, ta gouveraeiaaal fraaçaia accepta ta 
visite du Sultan qui vinl vUiter Tcxpoaitioa de 
IS87.

La Russta 4ovanl aotre deralère atUlu4e ta 
réfigaa aa latatea-faire. Ca 4804, ckaafeaieal 
dodteor. Cette teit, l’Aagletarre eal partis 
aciiamé de Tnaaexioa. Elle a'apcr«oii M  bl 
qat ta aitoatiaa 4at Ihittftt ft Cnatttaliaopta . 
pr4poadéraata. II ett 4e eea lalérftt 4a Mra 
praclamer ta 4raiâ 4te aa tia*  ft la fia laiépea. 
daata. D'aalrt part aHa o La Mattla
défead r«Ma M l r tM fr iU  4e reapita atta- 
maa. Uta a M  rataoM: TArai4ata. 
daate. ta a f ta a ^  Ibil.

D aatreaart, dapateian.taKusttea le pM- 
lalcr reof ft Gaiptoaliao^e. Pk  salle «Ite aa

F I N A N C E S
K vv ap  h e M o a e a ÿ a ir e

fia do Mmain''
ioiU*

U  3

Diafte. *  Y tnbftsa  Cbartaa, t  aaa» fl 
TUleal. ISS tar — laev SétasM, 4t aas, rat 1 
Français 187 ^  PsaWa Sa4 f« tna. méa
Hât«14>taa - ta n M  Aa«Mta. W
raa do I'O*Betat m  — Dastltira-----

DMrtms. e m t Itaptasà 8 — ,jLnhfîTi
Ma«« IntaM  aaa, è4s« ~  BehaMs O H M 'W ;  
aaa. Uweraad, i4aai. '  7  

FnbUaâSaaa ée otailaMa. — ktaa 
Rota. 84 a ^  •m m U jC àSSuhé ft W lm  m  
Marta P f e iS r .t fa ^  aaM prefcstitn. ft 1 
— taan Plaefcaoat. n  aat. 4é ainM. 
bais, «t Biao WHqnta. 18 ana, aMa faeC., è t __  .

k :.
nre^.. raa da FtaMro 41 ~  J  -B. DiinirysoÉsséiT»  
ans. appréianr. ras Fttofttio lt. et Jeeaan m S k
19 aaTMoeteaM. f«e Ptarre daftaebeta 
Darndder. 81 ana. itanr. rm  da Vmnm-\ 
coar Ségard i. et Het«ae Lapara. 81 ano, ' 
place NadMd 1 — Pierro Convrsar. 81 aa . 
ilabita. rue Piorro da Roubaii. eeer Flipo.
taota V 
IMWa 
attacM

trtsa'
lipe. e u B

’aodarbaafan. 88 ana. aarraata. Orao^Ba% 
-  De p 2 S  4a «agwdoee Robert. V S  
I aa Crédit Lfanaatt. k LOta. at Séaépâi 
. 83 «at. 4»ctaar aa médactaa a Raabnta. t4>

Etaft-cMI  éa I iBnrMf a

Da 80 tarriar a i 4 mara
_______loet. ~  AUoasan Mt4alataa. la QabtaA»

UltamaW Jataa. La Maeaéo — Mareoean H ia o »  
ta Braaoerta >  Le^td Bm, raa do Tltaita ^  Lom 
blitf Joaepb. rm  4a ■enabaeqna *  Loaatira P a 9  
MS doa Pfoeaisiont *  Dsdtas laon, tanltar 4a 
rM iae- DbaOnta Paal. rae 4a Ceiltaa -  Vaa4s» 
"Ttbe Maiia.l --- ‘

.■ s a c .

ftèo4a. -  Vanbto Caaûlta. I aa 1(1. ta 1  ̂
. VamftéeCtamaM. 1 aaata. ta VigaaHe 

4aab OarMd. 18 mata, ta Gaiitaa I
89 aaa. taOavra.

■ .X. '■■■■.ai* J—
p c r m  o w i w ^ i w p w i w »  *

r *  lo m v e  é FUt». 1. Toaa pen vus all 
4’a«aatpt«8 qn'U aat aau 4oiato 44fft tsai 
pov é ^ l ‘aaMs4a. 8. Mona pa—ot  qao>aa 
beaa ffére aenrrok taita 4ao aM8*roe. La aéaa 4 
aa4rewar a u  Mtaâre.— A. L. W. Oti, é»» <

R A C A H O r

* On hommt ftirtM i a  m t  d t«z I '
11 y a det miUiera de pertoaaae qui, taat étra
rieuaeaaeat mataiee, aeavaat dira qu’ellea m  

_jat jamais btan m e f £ n .  SUes teat 
maigres, pàlea, et oa 4traH qa’eUet ae tisaatif 
debout qnepnraa effort d’énarfie aaanaaL 9  
oa pouvait taa vair aaes, oa aoârrait eoMtater 
doaieuis défectooaitéa daaa taor 4évalapptaea8 
pbvaique. et ua simfde regar4 réeèta rhistaira 
d'une nature d«nt let roraes vitalet tombtél 
miae. Cette oadHatioa Mtre ta saoté et a mêh

Ne seraiUl pas plus kage de te  ̂ _____
lempa en a'approvtttoaaaat de forcea ^M ea 
pour lutter T 

Vous poavez vous ea apprevis'oaaér aat 
l’uMge de TEianlstoa Senti ; Cette prépnraOM 
ft l'huile de (oie de okoroe ct aux hypapiMapfté* 
tes de chaux rl 4t aande eti 4e toat let aliawate 
^''purateurs celui qui lea poaaéde au plaa haat 
degré. Les phtisiques acquerront de aonveltaa 
forces, les aaémies du saag riche, et tas affai» 
blii et éputséa uae aouvelle ^riode de vte. 
Lorsqu’on est cenvulcaeenl de matadiea m vea 
eu d Rccideata, ee graad remède reconatHanfll 
rend fort et vigmireux ea très peu de tempa.

L lliuulaton ^ t t  est coan^ie dana le moafio 
entier comme le meilleur remède dant tas pra- 
nilères périodea de ta pbUaie, ta scrofule, la 
racWttaaae et raaémie.

Co vente chet J. Detaucbe, ph. i ,  pl. Veadéaia 
Parit, et tontet phanaaciea.^ 3 lï-. ôé ta Ineoa; 
n fr. io dcnii.

laa tiautt eonra ; ta 3 t|8 0(0 ctaturo à ttS.8Ps 
__ reatA Ssrbe 4 0i0 uaîfi^s t^rmios k 61.
U  groupe de ̂ i é U t ^  CrMit . a ^  d ^a«d«f»adn

1 «H. H

26 fr. Le IkNiveraew ei ta CoaMil w t m i  oMmm 
q«c l'etat do ré^orrea cantidvrabifnM.nt accrnea 
poodaiii l’oiercice. permettrait de rèduicb ta aMa- 
Unl dot toido« repoké*.

U l demaDdf J ne ralcali^sctl pas «ar tat Boaa do
l’F.spoeit̂ M de t'aiüO.

Le prorhaia tirage a«ra le 25 avril prochain
d  ̂d>K uou codcBX RM»; C'« titre* auroat ft 

^rtict^r 3tti cttanoci d:i tiia^.^ jatqa'an ^

II roito eacorc troU gros lots d> WO.OOO fr. 
viaMlotn do lO't.OOO Cr.. >>a&» cooptor 3,S00 aairos 
loU do 10.000. de «)» 1«>00 et de 100 fr. .

U  Cuiuptoir Natiocr.1 a r.soompto. «iui enattaao 
pnisentor dea bilank dc pla.> en plus .-aiistaisanta» 
peu varié ft Tfft.

La Crédit Lyonnai* k'iaforit ii^at bas ft en 
dépit d'aa divtdendo 4« :« (r. »«r leeqàeta 11 lr. 
eeroat mis on paicmnat lolbcoorant.

La Soctété g«nénlo attaoutnua ft ftl4.0n aa paat

S i’üocoarager cette Soctété fe pénétrer olaa avaal 
01 ta rota qu'elle vieat de t'evrrir ea alatérenaat
■ rrantM alMret métatlnrgiqnst m e t  astasBs
lat oa pleiae protp^l^.

P O M M A D E
'AÏTIDAETROT8E

La nailtenrc. et ta plas r

fr. «5 ta pM I 8 fr. SO per maadM-pMtv.

Ma V A N O EN O RC SSC H e
Méoncas(-pnatiCA-:nm

L IL L E , e s , nxe}aoqaam an-O i41èa

Avts ntronTAiTT. — Toatas taa t amwadss. 
lou b t  ougnenta. aaaa oaaaptiaa  tont aai- 
tîMet pnor toatne taa alaftae, turtoni pear 
les Uleèraa V ar4oaet. -  A oa propoa. 
dàflf'^Toat dot f eoi-^uat guérinoars » at 4a 
lèves éépaiwltfa iantitas en dangereaa. 
C aM alta tiM a ponr toe maladiee de ta Fnee 

teaa let jours éa •  b. a aaMi at 4a8 à S ‘

diap.irao ea laéiae tcaapa qa’eat 
rétoiao l'aprliestîM da Bec Aa?r h l'ôclairafe par 
lo pcitrolv-, raffair* no po«t Toanqaor da prenaro an 
dtveloppemeatnonvtan faroraUs a l'occroiaacaaenl 
doa btjaùAee*.

Les eonrt do l’aUieaiioa l*rb«taa Voitnres conlI- 
aaent a profrroter, o* est h üSQ fr. et totan noa 
prôfMtant an ira certoiueawnt baaacanp plua bant.

La fonact.) te maiationt snr Iea bùtagsttans Üai- 
ft^édeta Compognio Ocnérata Pran«alao d'Btao-

Porce ; c'est qa'oa deft< 
ieat fésranùrataor, el di 
tent éa ptaa da 148 fr , e 
■ taetaêtre*ar*ar»aigareatioa qui taa 4aM reebardMr par taa eapiUlisNs.

Let aUtgalieaa 4e ta Coatfpagata eaârata 4m 
Allamettoa cwatiaaeat ft avoir nn bea cOnmat^éa 
4amMdaa anr laara avaotagss prepreo, s’eaN
revaan étavé at æli lité.

_prsprMM ceasisis sa 84 stetat Aaal 48 eoaUa» 
aaattaKtaihaaiayRearetll Mire* oséstUarat le 
4eap UratdM set iee 4n Maia B̂ aC.

BOURSE D E jr A L E N C IE N Iia
Cora omoausa aa 4 Mana 18P?

Noir animal nenf. t.. ; Id.. vtaan aM inl»  
cotadtaa cléeorésa tavéaa» •> .» ; ata teK i»

16,75.

àTü.rA im cPtiw  
Bien <î«D n*y ait pat 4'aflairat a /dgaalar. i 

u re ^  anaaa aéaumaina dea eo«a sn ‘ 
tkttmrïï tme ftaarréa. Mas fitsii i nls l .

S r ’S S i n L T t t W . î S ’ - -
Toniaura te stata qaa poar loe a


